



COMME LES VENTS

Tous les enfants sont partis comme soufflent les vents

et les gens de par ici semblent plus vieux qu’avant

le temps s’ennuie

entre une femme qui prie et un homme qui attend

Tous les enfants sont partis comme soufflent les vents

ne reviennent par ici qu’une ou deux fois par an

le temps d’une nuit

pour souffler quelques bougies ou pour un nouvel an

Alors, une femme rit

voici l’heure qu’un homme attend

chaque jour depuis

longtemps

Puis un à un les enfants viennent comme viennent les vents

viennent en donnant une bise a chacun des parents

le temps rajeuni

toutes les photos jaunies et tous les cheveux blancs

Puis deux par deux les enfants tournent comme tournent les vents

et les enfants peu a peu font tourner les plus grands

le temps s’oublie

sur une valse d’aujourd’hui et vieille de cent ans

Alors une dame rit

tout contre son homme riant

riant comme jamais depuis 

si longtemps

Et puis les enfants s’en vont comme s’en vont les vents

en laissant les gens d’ici un peu plus seul qu’avant

seuls avec le temps

jusqu’aux prochaines bougies ou jusqu’au nouvel an.
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